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L'EVANGILE ET LA YIE 
v_ ous. ne pouvez rien sans moi . 

mats, s1 vous gardez ma parole' 
Yo_us ferez aussi les œuvres que j~ 
fais. 

Les pouvoirs. 

Dans ces études sur l'Évangile et Ja vie que je con­
tinuerai, si le ciel veut bien les bénir et les permettre, 
mon intention est de chercher dans les enseianements 
du Christ, seuls, la lumière nécessaire pou: éclairer 
les diff\!rentes questions qui intéressent notre évolution 
spirituelle, morale et même scientifique à l'occasion. 
Car il n,y a pas un seul des problèmes posés à rhuma· . , . 
nite q_u 1 ne puisse trouver sa solution dans la parole. 

En u,ne première étude, j'af essayé de rechercher 
dans l'Evangile, toutes les conn·aissances nécessaires 
pour bien com"prendre la maladie. Je voudrais au jour· 
d'hui faire le même travail pour ce qu'on appelle 
dans les centres de l'occultisme: les pouvoirs. f\ucune 
étude peut-être n'est plus nécessaire, tellement ce mot 
et la chose qu'il exprime ont été mal compris en géné­
ral, surtout dans les écoles qui s'inspirent des théories 
du Bouddhisme ésotérique. 
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Si nous voulons comprendre ce qu'est en réalité un 
pouvoir, souveno~s-n?us. que l'on peut très bien 
donner ce nom à l ord1na1re manifestation extérieure 
de notre intelligence, de notre volonté, de notre rai-

son . . 
Si nous avons réussi à vaincre les obstaclesqu ·oppose 

la matière à la réalisation de notre pensée par le geste, 
l'écriture, la voix, la peinture, la sculpture, n'avons­
nous pas vraiment exercé un pouvoir? Si nos muscles 
entraînés nous mettent à même de soulever aisément 

. . 

des objets que les autres ne peuvent même éb_ranler, 
ne pouvons-nous dire que nous possédons un pou­
voir qu'ils n'ont pas? Et cependaRt tous ces pouvoirs 
sont le résultat de dons de ]a nature ; ils ne nous 
appartiennent pas en propre et nous ne pourrions les 
mettre en évidence sans les organes que la terre nous 
a prêtés et que nous devrons lui rendre ·un jour. Le 
moindre étudiant en occultisme sait cela, et, cepen­
dant, lorsqu"il s'agit de la manifestation anormale 

·SUr le plan physique des pouvoirs latents de notre 
organisme astral, beaucoup semblent croire ·que les 
pouvoirs de clairvoyance, de guérison, d'action sur 
les esprits, de commandement à la nature, de com­
munication consciente avec rinvisible, leur appar­
tiennent, et qu'il leur est impossible de 5 'en re~dre 

" . • •·1 savaient maitres avant l'heure. I1s devra1._ent, si s 
comprendre les leçons de la vie, s'apercevoir q~e 

· · pouvoir puisque nous ne possédons en propre aucun . ' 
Pas même celui de la parole dans notre corps physi-
que - '. t ous l'enlever, , car la cause la plus petite peu O • · d 
nou • à 1 '"orte raison es.. s ne sommes pas maitres Pus 11 
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pouvoirs qui dépendènt de nos organis . n· l , mes inconn 
1eu seu peut evaluer nos puissances • t, . us. 
Q 

. 10 eneures 
ue les pouvoirs dépendent absolume t d . : 

,.1 · · n u ciel qu 1 soit 1nauva1s de chercher à les att . d , l , e1n re avant 
e moment fixe, que nous devions d'abord . 

l 
. pratiquer 

es pouvoirs. normaux dans les petites ch 1 . d , fl . oses, a 
mo1n re re ex1on-nous l'indique. 
·. Il est bien évident par exemple que si nous so~mes 
incapables, si nous n'avons pas le pouvoir d. · , . e 
res1ster à une contrariété, à une impatience, à un 
désir, et d'éviter uri mouvement de jalousie ou de 
haine en~ers un de n(?s frères, une parole nuisible 
contre un abserit, il est bien inutile de faire des entraî­
nements pour dé~elopper volontairement le germe 
des pouvoirs magnétiques, de clairvoyance, de sortie 
astale, etc. Évidemment, ces germes existent, mais au 
ciel seul appartient le droit et la puissance de les déve­
lopper harmonieusement et au moment voulu. Nous 
devons donc d'abord demander l'aide nécessaire pour 
la mise en action de nos possibilités dans les petites 
choses de la yie et nous en rapporter à nos amis 
invisibles pour le reste. · . . 

Ouvrons ~aintena·~t l'Évangile et tâc~ons d'y_ trou­
ver les clefs .. vraies de l'origine des pou voits dans 
l'homme, du sens réel de ce mot « pouvoir» et de ses 
manifestations en nous. 

Il 

« Il y a des dons ou pouvoirs divers, dit Paul, dans 

d 1 
. . . ·1 'y a qu'uit une e ses ettres aux Cor1nth1ens, mais• n 
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Esprit, il n'y · a qu'un seul Dieu qui opère I t 

l' l'E . d ou en tout. A un, spnt onne de parler avec s , agesse, a 
]'autre, de " ~arler avec ~cience, à d'autres encore, le 
don de guerir, le pouvoir _de faire des opérations mi­
raculeuses, le don de prophétie, le discernement des 
Esprits. C'est un seul et même ~sprit, qui est la source 
de tout cela» et il ajoute: « !'Esprit se manifeste à 
chacun pour 1 'utilité commune. >➔ La même pensée 
est aussi exprimée par · Papus (L'âme humaine). 
~ L'initié doit consacrer à l'évolution des faibles et 
des opprimés ses pouvoirs réels, il est dans 1~ plan ou 
toute supériorité a disparu devant la nécessité du dé• 
vouement Universel.» 

Le Christ est absolument affirmatif: c Vous ne pou-
vez rien produire sans moi, mais Celui qui demeure 
en moi portera beaucoup de fruits; celui qui croit en 
moi, fera aussi les ~uvres que je fais. Si vous deman­
dez quelque chose en mon nom, je le ferai, etc.~ 
Donc tout pouvoir vient d'en haut et plus un Être 
sera profondément convaincu qu'il ne peut ri~n: et 

. . 1 • l l'action d1v1ne 
que c'est Jésus qui agit par u1, P us 
sera forte plus les pouvoirs de cet être seront gra

nds
' 

' · · us donne 
et c'est un important enseignement que no . 'é ·t 
' . à fèmme qui s ta1 

l apôtre Paul lorsqu'il dit une . 1 . ' · · • d' n mirac e . 
jetée à ses pieds pour l'adorer à la suite u . ous 

. ' h me' Pourquoi v 
« Relève-toi, je ne suis qu un °1!1 • d' boi·teux · 
é 1 é ison un ' 
tonner, dit Pierre, après a gu r h mme par · • cher cet o 

comme si nous avions fait mar ous croyiez 
l'effet de no~e puissance? C'eSl po:~~u;;omme que 
au nom de Jésus, ·que ce nom a g · · 
Tous voyez. » 
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Voyo~s maintenant quelles sont les caractérisf 
des vrais pou ·o · d . igues 

l D
. . v irs, e ceux qui viennent bien du 

pan 1v1n. 

I o 11s ne seront jamais accordés aux orguei1l 
J t b

, . p eux. 
« e e en ,s, mon ère dit Jésus de , ' , ce que tu as 
cache ces choses aux Sages et aux Savants 1 

, 'l , pour es 
reve er aux enfants, Si vous ne devenez semblables à 
des enfants vous ne pourrez pas entrer dans le 
royaume, et Celui qui sera humble, comme un 

en~an~, sera le plus grand dans le royaume. Je ne 
?u1s rien _faire de moi-même, et mon jugement est 
Juste, car Je cherche, non ma volonté, mais la volonté 
de mon Père. » Et cela, les apôtres et leurs rares . suc­
c_esseurs « vrats » l'ont continuellement mis en pra­
tique. Et rune des raisons secrètes de guérisons de 
certa!ns théurges, c'est que Je malade, qui dans une 
réunion doit guérir, leur est secrètement révélé· c'est 

. ' 
aussi que leur volonté, étant toujours en harmonie 
avec la volonté universelle, tout ce qu'ils veulent se 
réalise, puisqu'ils Yeu)ent seule,nent ce que veut le 
Je Père. _ 

Ses autres caractéristiques des vrais pouvoirs et des· 
. .. 

vrais maitres, sont résumées dans les instructions que 
donne le Christ aux douze : « Allez ver~ les brebis 
perdues, rendez l_a santé aux malades, ressuscitez les 
morts, chassez les démons, donnez gr~tuitement car · 
vous avez reçu gratuitement. Tenez-vous sur vos 
gardes, car on vous livrera aux tribunaux, mais ne 
soyez pas inquiets de ce que vous direz, car cela vous 
sera inspiré à l'heure même. Ce que je vous dis dans 
les ténèbres, dites-le en plein jour. Quand vous en-

, , 
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trerez quelque part, que la paix, par vous souhaitée . . , 
vienne sur cette maison s1 ceux qui l'habitent en sont 
dignes, si non que cette paix retourne sur vous, etc. 

En suivant cette nomenclature, nous verrons que 
les vrais maitres, ceux qui possèdent réellement des 
Pouvoirs, se trouveront plutôt parmi les humbles, les 
petits, les brebis perdues, qu'ils guériront les malades 
et répéteront tous les miracles du Christ, y compris 
Ja résurrection des morts, qu"ils sauront guérir les 
possédés, qu'ils ne feront pas payer leur aide, qu'ils 
seront condamnés, pour exercice illégal de l~ méde­
.cine, et persécutés, que· le Ciel sera en eux, leur par• 
lera sans cesse, les soulagera au milieu de leurs ter­
ribles et volontaires souffrances, qu'ils rediront à 

ceux qui auront pu les comprendre, ou au moins 
.soupçonner leur lumière et aussi aux souffrants q.u'ils 
relèveront, ce que le Père leur aura dit dans les ténè­
bres, c'est-à-dire dans leur cœur ; qu'ils auront le 
pouvoir de donner la paix du cœur, et que cette paix 
divine reviendra vers eux, si elle rencontre une âme 
non préparée à la recevoir, etc. Eh bien ! de tels 
maîtres existent sur terre vivant au milieu de nouS, , . 

P.artageant nos souffrances, · répétant qu'ils ne sont 
nen, que le ciel est tout, et que si quelqu'un est bon, 
doux, patient soumis ~ux lois de sa patrie, donnant 
ce qu,on lui' a donné dans tous les plans, le ciel 
l' . ' a1rn ' ~ra et fe~a beaucoup pour lui. ) 

Mais les pouvoirs, tant désirés par ceux qui_ corn~ 
rnencent les études d'occultisme, sont-ils faciles a 
supporter? N'entraînent-ils aucune épreuve?_ aucun_e 
responsabilité? ~élas, si, et l'Évangi~e va nous rens.e1· 
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gner encore et nous montrer Ja . , . , , 
, é"' 'ente a ce s • 

a, ~ns d Ja vu plus haut que le Ch . , ~ UJet._ Nous 
• rist n a Ja . 

n11s aux apôtres une vie exempte d' ~ mais Pro .. 
t 

· , epreuves A 
raire, a chaque instant il l , . . u con .. • es previent que 

meme des pouvoirs qu'il leur t ' . par IP. fait , , ransmet, lis sero 
secutes, trahis, conduits devant d . . nt per~ 

ê E 
. es Juges, mis à 

m me. t il en est tou1· ours a. . . mort . 1ns1, tout savoir s .. 
tout. pou voir aussi. La loi du "fi e paie, sacr1 ce du su é . 
pour l'inférieur est absolue. Nous Je ' p rieur . 

d rencontrons par-
tout ans la Nature, car une plante n·e peut sortir de 
terre que si le soleil, force supérieure, se sacrifi~. 
elle . dan l'h pour . ' s_ omme, car une idée ne peut naître en 
lui, ~ue s1 la force nerveuse, la cellule cérébrale se 
sacrifie et meurt L d . . · ors one que le ciel accorde un 
po_uvoir quelconque à un homme, il lui demande en 
me01e temps le sacrifice de sa personnalité, de son 
Lemps, de ses forces, pour ceux qui souffrent. Et il est 
très d"ffi ·1 d · 1 c1 e e supporter les réactions d'un pouvoir 
en nous; p~ysiquement, astralement, spirituellement. 
Sans aller Jusqu'à Ja prison pour exercice illégale de 
la "d · . me ec,ne, que de souffrances, d'ennuis, de bles-
sure d_:amour-propre, peut nous procurer ll'exercice du 
pouvoir de guérir, ou de voir à distance ? Combien 
peu on est compris? Quelles moqueriês on s'attire . 
souvent! Il faùt être bien fort, ou plutôt bien faible 
~our pouvoir pay·er Je prix que le ciel demande toU .. 

Jours pour le moindre pouvoir confié? Il faut 5'ern-
d, • 1· • s'il presser a1outer que si Jésus annonce cette 0 1, 

prévient ceux à qui 11 remet ses pouvoirs, qu'ils seron~ 
dans l'affliction. Il ajoute : « Mais prenez courage. 
., • • J de li J a1 vaincu e Monde, tout en ayant conscience 

, , 
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difficulté de supporter un pouvoir et de •fi . , s sacn ces 
qu'il peuî déterminer. Dans ·notre vi·e n d , ous ne e-
vons donc pas le craindre 1 Il faut bien c · d 

0 . , ompren re 
que s1 mous n avons aucun pouvoir c'est se 1 , · _ , u ement 
que nous n avons pas à le mettre en action. Dès 
que nous ie pourrons, et que les circonstances Je de­
manderont, le_ ciel saura bien armer son soldat. IJ ne 
faut donc ni demander ni repousser un pouvoir tel 
est le juste milieu. . ' 

Voilà q~elJe est l'origine des vrais pouvoirs, quelles 
sont les lo1s de leur 1nanifestation en nous. 

Il nous reste à voir à quoi se reconnaissent les faux 
pouvoirs et les faux maîtres, et quel est l'enseignement 
des écritures à ce sujet. 

« Gardez-vous des faux prophètes, dit le Christ, 
à ses amis. Ils vjen nent à vous, déguisés en brebis 
mai~ au dedans ce sont des loups ravisseurs. Vous 
les reconnaîtrez à leurs fruits. » ' 

« Le faux Maître, dit Paul, est un homme enflé 
d'orgueil qui a la manie de n'aimer que des ques-

- tions inutiles et des disputes de mots, d'où naissent 
l'envie, les_ querelles, les paroles injurieuses et les 
mauvais· soupçons ; vaines occupations de gens qui 
ont l'esprit gâté·, qui se s·ont éloignés de ]a vér~té, 
qui, souv~nt, regardent les choses de l'Esprit comme 
un moyen de s~enrichir. Ne dirait-on pas qu~ cela 
eSt écrit hier à l'usage de certàins chefs d'Ecoles 
modernes, tout bouffis de fausse science, grands ama­
~eurs de langage incompréheriSible, et de questions 
inutiles ? c;âr, rien n'est changé, en bien c~mme en 
·rnal ; si l'on voit encore de nos jours un Schla~ser 
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guérir, au nom de son Père Céleste en imp 
. . ' osant le 

mains sur des corhedles remplies de gants ai . s 
I ' . . p 1 • , , nsi que 
e 1a1sait au , sz ,es grands guérisseurs les 

. . . , succes-
seurs de Simon le mag1c1en et de Bar1·ésus le ma · . 

. , g1c1en 
de Salanc1re sont encore nombreux, mais contin , . , . . uons. 
C est aussi dans l Evangile que se trouve le moyen d 
connaître Celui dont les pouvoirs ne tiennent e 
~ . • pas 
du ciel ; vous les reconnaîtrez à leur fruit. Les faux 
pouvoirs conservent, à éeux qtii en seront témoins d · , e 
l'étonnement, de l'admiration, susciteront le désir de 
l~s imiter par des moyens physiques (Simon le magi­
cien, offrant de l'argent à Pierre· pour obtenir de lui 
le pouvoir de donner le Saint-Esprit par l'imposition 
des mains). Et aussi beaucoup d'orgueil. Les . fa1.Jx _. 
pouvoirs seront en général remarquables par leur 
inutilité que l'on distinguera facilement. Ce sera une 
puissance magnétique e~trême, mais employée plutôt 
pour des recherches dites .scientifiques, ou pour des 
expériences de curiosité que pour soulager une souf­
france ; ce sera encore Je pouvoir de matérialiser des 
plans, de se rendre invisible, de sortir en corps astral, 
de s'élever dans l'air, de commander aux Esprits 
inférieurs, etc., mais rien de véritablement utile 
comme les vrais pouvoirs, dont la mise en action est 

toujours suivie de l'adoucissement d'une douleur de 
Ja vie, d'une impression de calme et de paix, d'un• 
désir véritable de s'améliorer de devenir apte un 

t • 

jour à être le serviteur des souffrants. Les faux maîtres 
se reconnaîtront à Jeurs fruits, car ils ne pourront 
développer dans Je cœur de leurs élèves d'autres 
germes que ceux ~e l'orgueil et de passions terrestres 

\ 
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00 pis encore. Leur fruit sera aussi la crainte exagérée 
de perdre leur pureté au contact des hommes, le 
désir de s'enfermer dans une tour d'ivoire, de faire 
servit leur science à la satisfaction de bas appétits 
humains, ou encore de la garder pour eux. 

En un mot la caractéristique principale des vrais 
pouvoirs, c'est leur utilité, leur action réelle sur la 
douleur physique ou morale, la certitude que possède 
celui qui les met en pratjque, qu'il n'est pour rien 
dans le résultat obtenu. Les faux pouvoirs sont faciles 
à reconnaitre s'ils manquent d'utilité, et excitent la 
curiosité et l'orgueil, et celui qui en est le détenu cache 
mal son orgueil et la certitude où il est d'avoir agi 
par lui-même. Cette marque particulière,les actes des 
apôtres la font bien ressortir; on peut lire en effet au 
sujet de Simon le magicien, chapitre VIII, qu·il y 
avait dans une ville de la Samarrie, un nommé Simon 
qui exerçait la magie, et qui, s'attribuant un grand 
pouvoir, frappait d'étonnement tout le peuple ... Il 
l'éblouissait par ses prestiges, f étonnement, éblouisse­
ment, prestiges. Tels sont les mots auxquels on recon­
naît encore les adeptes de la gauche, ceux qui, sincè­
rement, veulent s'en garder, s·auroilt toujours recon­
naitre, comme dit l'Évangile, le loup ravisseur déguisé 
en brebis ." Très fréquemment, dans leurs études 
d'occultisme ils auront à éviter ce piège, et je le répète 
cela leur se;a facile, s'ils prennent comme guide_ 
l'Évangile. · 

. Puissent aussi, ces quelques pages, dont tout_ le 
bien revient an livre de lumière, contribl:)er à éclairer 
le plus possible d'étudiants. G. PHANEG. 



PARTIE LITTÉRAIRE 

INv·ocA-TION AU VERBE DIVIN 

Prélude des LUCIFERALES. 
(Poèmes initiatiques.) 

0 Toi, dont les pensers peuplent tous les néants,' 
Sublime Évocateur de la Vie et des mondes, 
Toi, qui, dans l'infini des temps, sèmes, fécondes 
Les forces d'où naitront les uoh·ers géants, 

0 Logos Prononcé. Verbe de la Lumiêre, 
Qui vit Son Divin Rêve, éternel comme Toi, • 
Dans les sphères des Cieux soumises à Sa Loi, 
Révèle-nous les plans de la Cause Première. 

' 
A pprends•nous, ô Christos, Sc~ibe-titan de Dieu, 
A déchiffrer les 1nots qu'en millions d'étoiles, 
Docile, Tu gravas sur les célestes toiles 
Pour former les versets d·une bible de feu. 

. . -

Dis-nous de quel poème ineffable du Père 
Chaque univers solaire-est le signe transcrit, 
Quels occultes pensers, ·énigmes de l'esprit, 
Tu rriis dans les objets qui parent" cette terre• 

Dis-nous ie sens secret des paroles des vents 
A la vaste forêt qui répond en murmures, 
Et de leurs chuchotis rieurs dans les mâtures 1 
Des blanches nefs qui vont sur les flots décevants,_ 

Quelle incantation du feu des sacrifices 
Monte, ô brillant Agni, de Ton foyer divin! 
Et quels mots ténébreux va prendre le devin 
Aux gouffres_ infernaux peuplés de vénéfices. 

1 
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T aduis-nous les accents de joie ou les sanglots 
Qr e clament aux échos des grèves les sirènes, 
L:urs aveux prometteurs aux flancs "·erts des carènes 
Et leurs appels pâmés au thalame des flots ! 

Dis-nous par quel procès tu te vêts de matière, 
Quelle occulte ver~u ~ecèle tes joyaux 
Et p·ar quelle alch1m1e en tes rocheux boyaux 
Le plomb devient de l'or et le charbon, lumière l 

En Toi tou t est pensée, imagination, 
.. La matière n'est qu'un tremplin pour Ton Génie 

Et le chaos fleurit en psychique harmonie 
Sous le prisme où s'épend Ton Idéation : 

La montagne, en écho, redit : c Je vis, je vi~re_l ~ . 
L'onde répond : « Sans moi, roc, tu ne serais nen t ,. 
Le feu siffle : « Je suis la cause et le moyen 1 > 
Et l'air en l'attisant : « Moi seul, je suis né libre ! > 

Le grain de pur pollen dit : « Je t'aime! >, à la fleur: 
La rose au papillon soupire : c Je suis femme .•. > 
L'abeille au rossignol bourdonne : c Je suis Ame. > 
Et, le chantre des nuits : « J'incarne la douleur l. .. ~ 

177 

Le lion menaçant rugit : c Nous, après l'hom~e \ ~ 
Et le ver des tombeaux : « Vous êtes mes fesuns - ,. 
L'Adam de chair fléchit le front sous les destins 
Mais l'homme-esprit comprend et dit: Je suis la somme l 

- Celle de tes pensers, O Père, D~eu-des-dieux 1 
- Je suis fait de rayons et de toutes les fanges, 
- Mon corps · vient de la bête et mon Ame, des an~es. 
- J'ai les pieds dans la boue et lt front dans les cieux! :. 

Ainsi donc toute chose est ton concept cêleSle, 
Fragment du Plan Divin qui fut élaboré 
~ar le Vouloir du Pêre, ô Verbe profér~ 
Et que tu traduisis en matière funeste. 

Heureux qui, s'oubÏiant en m~ditation, 
D,édaigneux de la vie, ici-bas, contingente, i e~er~e à libérer· son Ame intelligente. 

our hre, à livre ouvert, dans la Créauon. 
12 
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Tout l'émerveillera dans sa tâche nouvelle 
En comprenant que rien n'est petit fait par Dieu 
Qu'un monde est dans l'atôme et qu'il n 'est auc~n r 
Où le Verbe Eternel en tout ne se révèle l aeu 

Avec peine il lira les feuillets incomplets 
De notre monde obscur séparé des planètes ; 
Mais, en levant le front vers ces astres, plus nettes 
Les pages flamboieront dès lors sous leurs reflets. 

• 
Ses yeux, jusqu'à ce jour, clos au monde invisible, 
S'ouvriront et pourront contempler, éblouis, 
Les plans intérieurs des mondes inouïs 
Que la Maya revêt de son voile indicible. 

Il les pénètrera voyageur en esprit, 
Jusqu'en les p~of ondeurs où les a conçus l'~tre 
Et voudra tout savoir pour mieux aimer le Maître 
Qu ïl renia jadis Verbe, du Ciel, proscrit. 

Alors un hosannah d'allégresse éternelle, 
Triomphant, jaillira de ses lèvres vers Dieu 
Qu'il saura retrouver en tout et dans tout lieu 
Pour vivre intimement Sa Vie Universelle. 

• 
• • 

Lecteur, dont le Karma, sous tes yeux, placera 
Ses poèmes écrits sur la Divine Aurore 
Je laisse à ton esprit le soin noble de clore 
Les méditations où mon vers s'égara. 

Souviens-toi que tout n'est qu'esprit d·ans la Matière 
Et cache un sens voilé que l'homme ignore encor ..•.. 
J'ai jeté le ferment dans ton âme, athanor, 
A toi seul d'achever l'œuvre de la Lumière l 

COMBES LÉON. 

ee que nous sommes 

Nous sommes des effets retournant à leur Cause ; 
Tous descendant de Dieu, pour remonter à Lui, 
Aurons-nous le pouvoir, sans un instant de pause, 
Sans le moindre repos, dès que le jour a lui, 
De lutter et de vaincre, avant que la nuit tombe, 
Avant que le trépas, parai ysant les corps, 
Aux âmes s'envolant et planant sur la tombe, 
Dans le subtil Ether ait permis leurs essors ? · 
Le problème posé à l'être qui doit vivre 
Est toujours à résoudre et, par sa solution, 
II faut que son esprit, sans se lasser d~ suivre 
La voie aui est tracée pour son évolution, 
Découvré enfin le but de la vie qui progresse 
Du plus simple embr~on au pl~s pa!fait h~main, 
Il faut qu'il vive en Dieu et qu à Lui seul s adress_e 
Le culte qui fait l'homme in~trument ~ans la main 
De Celui qui veut tout ce qui est et doit être, 
Pour que sa vie divine ait sa réali~~ . . 
Dans ce qui a vécu et dans ~e qu ~l fait naitre, 
Parce que Lui seul est l'Unaversahté. 

f. BARMO~D ( 1 ). 

Union éclectique universaliste. 

(1) Auteur de la Religion du Vrai. 



LE MUSÉE SAIIT-YYES D'ILYEYDRES 

GrAce à l'obligeance du Comte Alexandre K Il 
Comtessesa sœu~,hériti~rs du Marquis de Sain:-;:e:td~~I~ 
veydres,. un musee spéc:al ,,a être constitué à Paris. 1 . 

Ce musée comprendra une salle de lecture et une b"br · 
thèque pour l'étude de l' Archéomètre et de·ses applica

1
t· 10

• 
Ce m é . . . ions 

. us e, ~era prov1~o!rement installé dans une salle 
spéciale d_e l_ecole hermétique rue Séguier. et cette installa­
tlon prov1s01re sera plus tard étendue dans un local plus 
grand et spécialement aménagé à cet effet. 

E~ ~êmetemps les œuvres posthumes du Marquis vont 
être ed1tées et les œuvres épuisées ou devenues introuva­
bles vont être rééditées. 

E~fin I' Initiation deviendra l'organe spécial destiné à 
pu_bher les notes originales et les études encore inédites de \ 
Saint-Yves d'Ah.-eydres. Cette publication permettra de 
mettre nos lecteurs au courant des recherches de Saint-
Yves sur I' Archéomètre et ses.merveilleuses adaptations 

PAPUS; 

ÉCOLE HERMÉTIQUE 

2. Mercredi. -
E. H. 

Cours du ,nois 

JutN 
Philosophie herm~tique, Quut{to1t, 

3. Je_udi. - Le bonheur sur terre, PAPUS, E. H. 
2

. rue 
6. Dimanche. - Haute Magie, DocrEUR RozrER, 1 ' 

de Buci. . · H 
1· Lundi. - Mâgnétisme hermétique, DACE, E. • 
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8. Mardi. - Les Évangiles et le Mystique, Storn, E. H. 

9 . Mercredi. - Philosophie hermétique, Qu1NTOR, E.H. 
12• Samedi. - Loge martiniste, PHANEG, E. H. 
13. Dimanche. - Haute Magie, DocTEUR Roz1&R, 12, rue 

de Buci. 
15. Mardi. - Les Évangiles et le Mystique,Sto1R, E.H. 
16. Mercredi. - Philosophie hermétique, Qut~TOR, 

E. H. . 
17. Jeudi . - Le Bonheur sur terre, PAPus, E.H. 
20. Dilnanche. - Haute Magie. DOCTEUR RozIER, 12, rue 

de Buci. · 
21 . Lundi. - ~tagnétisme ·hermétique, DAcE,E. H. 
22. Mardi.-· Les Évangiles et le Mystique, SÉDIR, E. H. 
23. Mercredi. - Philosophie . hermétique, Qu1NTOR, 

E. H. 
24. Jeudi. - Conférence spiritualiste, PAPus, Sociétés 

savantes. 
26. Sa111edi. - Loge martiniste, PHANEG. 

li. Dimanche. - Haute Magie. DocTEUR RozIER, 12, rue 
de Buci. · 

29. Mardi. - Les Évangiles et le Mystique, SÉ01R, E.H. 
3o. Mercredi. - Loge Humanida, TtoER, E. H. 

JUILLET 

1. Jeudi. - Le Bonheur sur terre, PAPUS, E. H. 
4. Dimanche. - Haute Magie, DotTEUR RoztER, 12, rue 

de Buci. . 
5. Lundi. - Magnétisme hermétique~_DACE, E. H. . 
6. Mardi. - Les Ëvangiles èt le Mysttque, Sto1R, E.H. 
7• Mercredi. - Philosophieherm~tique, Qu1NTOR, E. H. 
8. Jeudi. - Le Bonheur sur terre, PAPUS, E. H. 
10. Samedi. - Loge martiniste, PHANEG, E. H. 
1 r. Dimanche. - Haute Magie, DocT-EUR ROZIER, 12, rue 

de Buci. 
i3. Mardi. - Les ltvangiles et le Mystique,StotR, E. H. 
is. Jeudi. - Le Bonheur sur terre, PAPUS, E. H. 
t8. Dimanc~. - Haute Magie, DOCTEUR RozasR, 12• rue 

de Buci. . 
19· Lundi. - Magnétisme hermétique, OA~E, E. H._ • 
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21. Mercredi. 
E. H. 

Philosophie hermétique, QutN-roR 
1 

l4. Samedi. - Loge martiniste, PttANEG, E. H. 
25. Dimanche. - Haute magie, DocTEUR RoztER 1·2 

d B 
. , , rue 

e UCl. 

28. Mercredi. - Loge Humanida, TÉDER, E. H. 
Les cours ont lieu à 9 heures du soir. 
Le cours du Docteur Rozier à lieu le dimanche à 4 heu­

res de l'après-midi.. 

CHER DOCTEUR PAPUS, 

Voici un fait à recueillir dans le Journal du 8 courant 
5e page : 

Les policemen et la maison hantée. 
Londres - 7 septembre - (par fil spécial). -La police de 

Hull s'applique à éclaircir le mystère d'une maison hantée 
habitée par M. et l\ilme Gilson. Vendredi dernier, on enter­
rait le frère de Mme Gilson, et, depuis, les phénomènes 
les plus étranges se produisaient dans la maison : les 
brosses et les peignes dansaient une sarabande _dans la 
chambre à coucher; de petits cailloux traversaient les 
portes fermées. Epouvantée, ~me Gilson appela au secours 
par la fenêtre. 

Un policeman arriva en hàte et entra d'abord dans ~a 
cuisine; il vit avec stupeur la boîte à cirage, que nulle ~atn 
visible ne lança, passer au-dessus de sa tête. Pénétrant ans 
la salle à manger déserte, il vit les tasses et les verres sau­
ter de la table par terre, non ~ns dommage du reste. ·. r 

Alors, il alla chercher du renfort. Celui qui: le pre~~~t; 
se présenta fut le policeman O'Kelly, champ1~n de• était 
des poids lourds, aux Jeux olympiques ; m~•s tou~ sur 
rentré dans le c~lme et O"Kelly ne put verbahser ~u les 
les dégâts, dont on essaie maintenant de devine~ 
causes. 

UNE NOUVELLE SOCitTt . 
Jgart­

Soci~té d'exp~rimentation psychique, pou~ la Jv~ques. 
sation des faits vient de se fonder, 67, rue Saint- a 
(Paris), nous lui• souhaitons entière réussite. 

· LA CHANSON OU BRONZE 183 

LA CHANSON DU BRONZE 
Recuetl de poésies de M. H. BELVAL-DELAHAYE, chez l'auteur. 

rue de la Tour-d'Auvergne, 14, Paris. 

Verbe frémissant des cloches de bronze, sonnant le for­
midable tocsin des saintes révoltes et le glas de toutes les 
bastilles de la pensée; appels vibrants et claironnants 
comme des fanfares, convoquant aux combats de la Vie 
Intellectuelle les jeunes poètes et artistes, les vrais, pour 
les lancer à l'assaut des retranchements d'ombre, murs 
d 1égoïsme, d'envie et d'erreurs, derrière lesquels les arri­
vistes de l'Idée Moderne, les banquistes de I' Art contempo­
rains se sont faits les guichetiers implacables, les Cerbères 
du Temple de la Gloire ... puis, parfois, dans une accalmie 
de l'âme, le souffle, caressant et enveloppant comme une 
caresse, des souvenirs évoquant les chers disparus, les 
esprits aimés, vivant autour de nous dans l'invisible .. souffle 
apportant des visions de douceur, de nostalgiques rêveries 
vers des coins de terre préférés, telle se présente à nous la 
Chanson du bron,e de M. A. Belval-Delahaye. 

La lecture de ce recueil de vers, écrits par un poète de 
race, aux aspirations nobles, élevées, socialistes dans le 
sens transcendant de ce vocable, à l'inspiration saine puis­
sante et toujours soutenue nous a donné une joie pro­
fonde. · 

Combien nous sommes loin avec t·œuvre de M. Belval­
Del~?aye des poèmes torturés ·et gonflés de vide où des 
poé.sies superficielles de gens se prétendant poètes parce 
qu'ils ont ouvert un matin, un.traité de prosodie et, le livre 
fern:ié se sont aussitôt mis à chanter le doux printemps, le 
Papillon bleu ou la petite fleurette des champs l 

Dans la Chanson du bron~e, nous ~ommes enlevés par 
~n stYle vibrant, µne poétique riche et solide, déployant · 

es strophes puissamment pensées et martelées et dont les 
vters coulés dans un moule d'airain et souples cependant, 
onn · ent en lançant aux échos de notre être des sensattons 

et des 'd,1.. · • u ê 1 ~es que les Hugo et les Richepin seuls o_nt 5 
voquer. 
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La Chanson du bron~e est un livre rare, un de -ce 
1
• 

. . 1 ff . s ivre qua surnage sur e gou re vaste qui engloutit ch s 
année par miliers les élucubrations plus ou moins vidaque 
fades des poetœ minores de notre contemporanéité : es et 

Œuvre de début, elle nous relève un penseur et un . 
poète en M. Belval-Delahaye ; elle nous annonce vrai 
d . . h d un 
. e ceux qut . tnomp ~ront . u flot putride du matéria-

hsme ; u~ de ceux _qui co?tnbu_eront a jeter les bases de 
la procha1nerenovit1on soc1aleet1ntellectuelle sur notre pla­
nèt~, un _d_e ce'!x qui enfi1_1 ache~ineront par .l,ldée et Je 
Verbe sp1ntuahstes, les nauons unies, vers un Idéal de Jus~ 
tice et de Beauté, vraies et durables, parce que leur 
domaine: l'Esprit Pur, est éternel. 

COMBES LÉON. 

LE DOCTEUR PAPUS 

J:>ar G. PHANEG, 

Professeur à l'Êcole Hermétique de Paris. 

Avec une Étude chiromantique de Mme FRAYA, 
un portrait et un autographe du docteur PAPUS. 

' 

L'étude très documentée que nous publions sur Papus 
est due à la plume d'un disciple et d'un ami. · · 

Co~posée de trois parties consacrées à l'homme, - a 
r érudit et au penseur - au niédecin savant et au 
guér_isseur intuitif, - elie contient une analyse pré~ise et : 
concise des principaux travàux du n1aitre. Une bibhogra· 
phie très complète sera particulièrement préci~use aux 
chercheurs. .. 

Ce qui fait rintérêt essentiel de cette histoire d'un esprit, 
c'est qu'elle montre comment un penseur indépend•"~ 
s'est élevé par un progrès nécessaire du matérialisme onf 
lytiqu~, cher à ses maitres de l'École de médecine, à .; 
synthùt analogique de l'antique occultisme, pour abouti 
finalement au mysticisme int11itif chrétien. dant 

Les pages consacrées au:< débuts du groupe in_d~pené oie 
d'itudes ésotériques, au tvtartinisme, à la mystérieus{ c 
de Lyon, mettent le portrait dans son cadre nature · 
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Des études précises et développées d'astrologie, de gra­
phologie, de physi~gn~monie et_ de ~hi~ologie viennent 
compléter ce consc1enc1eux travail orne d un beau portrait 
du docteur Papus. 

Ce volume est le premier d'une série consacrée aux 
maîtres du spiritualisme contemporains: la renaissance idéa­
liste qui s'annonce a eu des précurseurs durant tout le dix­
neuvième siècle. La collection que nous présentons au 
public résumera sous une forme accessible et précise 
l'énorme travail accompli par eux dans toutes les bran­
ches du savoir humain. 

Nous croyons que cette · œuvre de haute vulgarisation 
vient à son heure. 
Unvol.in-16 ............. 2fr. 

LJBRAJRJE DU MAGNÉTJSME 
H. DuRvtLLE, éditeur, 

23, rue Saint-Merri, Paris. 

La Librairie du Magnétisme, qui est la plus puissam­
ment organisée des librairies spéciales, édite tou~ les bons 
ouvrages traitant du Magnétisme, de l'Hypnottsme, des 
Sciences occultes et de Ja Médecine usueJle. . 

Elle publie un catalogue complet révisé tou~ les t~o•~ 
mois et procure le~ ouvrages parus sur la question me~ 

' · d'éd" · t I s env01e en dehors de son fonds aux prix 1uon e e 
franco de port. Elle possède les jeux de tarot,de nombreux 
ouvrages rares et les cède à bon compte. Elle donn_e en 

' l d 11 ·1 • me organe mainte-prime gratuite le Journa u '-Ylagne 1s , • 
nant mensuel le plus fort tirage de toutes les Revue~ spi­
ritualistes qui rend compte de toutes les_ n~u\·eaut s en 

, b é de l'biit1a11on à la con-
bibliographie à tous les a. onn s . .b ·rie du ~la-
dition qu'ils s'adressent directement a la Li rat · 

gnétismc. . ontre timbre fran-
Tous ses envois sont faits franco, c • l'ordre 

çais, mandat-poste, chèque 0 1! le~;e d_e ;:~~8f y: arron­
de M. H. Ourville, 23, rue Sain~- ern, rs ~stal . - En 
dissement, soit par la poste, soFtt en co ~ r!ntimes pQur 
ajoutant 10 centimes pour la rance, 2 
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I9étranger, tous les envois sont assurés ou r t comm d 
L 1 1 d 

. . . an és 
e cata ogue comp et e la Lzbrazr,e du Al agnét · .. 

Cc , d' , , . zsme. 
a o~pagne un numero spec1me!1 du Journal du Ma-
gnétzs1ne et de la Revue graphologzque,est envoyé gradeu-­
sement sur demande. 

• 
• • 

PA.Pus. - Conférences ésotériques. - Revision géné­
rale des sciences occaltes. - 1 r-e Série: 1908. - 1 volume 
in-8. Tirage très .limité. Prix : 1 o francs, à la Librairie 
du Magnétisme, 23, rue Saint-Merri, Paris .. 

C'est une revision aussi complète que très éclectique des 
Sciences occultes en leurs derniers progrès. 

Tous ceux qui n'ont pu assister aux conférences ésotéri­
ques, retrouveront en ces pages les enseignements de 
notre cher ami, enregistrés fidèlement par la sténographie. 

Les Conférences ésotériques de 1908. formant un su­
perbe volume sous couverture très artistique en 3 cou­
leurs contenant : 1° un portrait inédit de Papus ; 2° ~on 
ex-libris, dessin médianimique du comte de Tromehn , 
3° un autographe du Maitre, ne seront jamais réimprimées 
sous la forme actuelle. 

' • 
• • 

H .. DuRvtLLE. -Le Fantôme dea ViTants. Anato,nie et 
Physiologie de r A,ne. Recherches expérimentales sur le 
Dédoublement des Corps de l'Homme. Volume ?e 
360 pages, avec . 1 o portraits et 32 figures. Reliure artts­
tiq ue souple. Prix : 5 francs, à la Librairie du Magn6· 
tüsme,. 23, rue Saint-Merri, Paris. 

Ouvrage extraordinairement remarquable, démontrant 
qu'il y a en noùs deux principes : la Matière et la F~rc~, 
le Corps et l'Ame, l'Homme visible et son Double invi· 
sible. • é 

Tous les spiritualistes admettent que le corps es~ ~n•~e 
par une force intelligente, l'Ame; mais ces deux pat!ies 

0
_ 

nous-mêmes étant considéries comme inséparable pe r 
dant la vie, aucun chercheur n'avait pensé à les séf,~r:e 
pour les étudier en même temps, indépendamment . ant 
de l'autre. H. Durville,..auteur de nombreux travaux fais 
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époque dans l'histoire du Magnétisme, a pensé que cette 
séparation était possible. et il l'a prouvé dans une longue 
suite de recherches expérimentales fort délicates, dange­
reuses même, mais néanmoins à la portée des savants 
aussi prudents que patients .. 

Le Fantôme des Vivants, qui expose cette question 
ave·c une élégante simplicité, comprend deux divisions : 
Partie h istoriqite, Partie expérimentale. La première, 
pleine d 'érudition, montre que dans tous les temps. chez 
tous les peuples et dans toutes les classes de la société, 
-depuis les mystiques religieu~ jusqu'aux sorciers, y com-
pris les médiums, les somnambules, les sensitifs, certains 
individus ont parfois été vus en deux endroits à la fois. 
Dans la seconde, l'auteur exposé ses· propres observations. 
Il dédouble le corps humain vivant, et étudie, d 'une part, 
le corps visible; d'autre part, le double invisible,qui cons­
titue le F antôn1e. A près avoir présenté ses principaux su­
jets d'expérimentation, il donne des généralités fort sur­
prenantes sur le Fantôme, démontre que celui-ci est .une 
réalité objective, palpable, et qu'on peut le photographier. 
On en voit des exemples remarquables. Il étudie ensuite 
nos sensations et prouve de la façon la plus évidente que 
le corps dédoublé n·est plus le siège d'aucune activité, et 
que toutes les facultés de l'Ame résident dans le Fan­
tôme, qui perçoit toutes les impressions. Il montre ensuite 
que celui-ci peut exercer des actions mécaniques sur les · 
objets matériels comme sur les personnes présentes, qu'il 
peut se transporter et même agir fort loin du corps dé­
~oublé. Récapitulant ses observatio~s et ses r_emarques; 
l auteur affirme que le Fantôme se dedouble lut-même et 
que ses panies dédoublées constituent, ainsi que le corps 
visible, autant d'instruments que la nature met à 1~ _dis­
position de l'Ame pour s'exprimer sur les divers mih_eux 
qu'elle traverse pendant le cours de la longue êvoluuo~. 
Il conclut enfin que le Dldoublement du C?rP.s humain 
' .st un fait indiscutable qui nous fait entrevoir I Immorta-
lité. , 

En permettant d'étudier l' Ame séparée du Corps, le 
~antdme des Vivants, œuvre scientifique de 1~ plus auda­
cieuse originalité place la psychologie expénm~ntale sur 
un terrain nouve~u qui parait extrêmement fertile en ~ê-. 
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sul!at_s inattendus. Il intéresse non seu lem . 
mais tous Jes penseurs qui en ad ent les savants 
n 'est , , mettant q 1 , 

qu un changement d 'état et la vie actu ue a rnon 
de l'Immortalité, cherchent à soulever le ·file u_n chainon 
notre lndividual ité et notre Des11· n . vo1 e qui recouvre ee. 

• 
• • 

de ~c!t~UR~ILLE •• - P~nr _combattre les lfanx de Tête M 
. 

1
, Cephalee, A-hgraane, Névralgie faciale Clou h .. ~l 

nque. n-18de36 p fi . , , . ys\e­
Af agnét. 3 ages! 1 g., P n x r fr. a la Librairie du 

E •~1ne, 2 , rue Sar nt Merri, Paris. 
cité "1•q uelques. m~ts, dans un style d'une élégante simpti .. 
bie. aute~r_d~fin1t chacun de ces cas qui sont d'ailleurs, 
no:s c_arac_te~•s~•q~es pour 1~ plus g rand nombre d'entre 
d' ' puas il . indique le traitement qui convient à chacun 
d -~~x. Ce_ !rattem~nt est à la portée de tous, sans bourse 

e .1er, car il consiste en l'application des procédés ordi-
naires du i1ag ·1· , . l'h ne tsme et du Massage magnetrque que 

0 !'11_me peut toujours pratiquer avec succès sur sa femme 
et {eciproqu.ement, celle-ci sur son mari, ainsi que des con­
set s salutaires et quelques moyens hygiéniques. Cet 
excellent pet·rt . . ouvrage populaire se termine par des exem-
ples d é · · e gu rrsons donnés pour modèles aux lecteurs. On Y 
re"?arq~e la guérison radicale de Maux de tête qui sem­
~lai~nt 1.ncurables, car ils résistaient depuis de longues 
. nnees a tous les moyens employés par la médecine offi· 

c1elle. 

• 
• • 

9· DE TRo~EL1:-.. - Le Fluide humain.Ses Lois,ses Pro­
przit~s, La science de mouvoir la ,;1ati~re sans être médiu~; 
Nombreux Appareils et Moteurs que l'ont peut consituir 
soi-même et mettre en n1ouvement par son fluide. L 'Être 
psychique. Fantômes Doubles des vivants et J,nages 
ft ·d· Ê ' - ges 

Ut iques. tude sur la Force biolique. Vol. de 258 P~ ' 
avec 2 planches hors texte et Dessin semi-médiumnique~ 
Pri~ : 4 francs à la Librairie du magnétisme, 23, rue Saint 
Merri, Paris. ·1 

L 'a t •. d' . . s aurat u eur qui 1v1se son ouvrage en deux parue , 

, 
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pu abréger le~ sous-titr~s en les désignant simplement par 
ces mots : !'Etre phys,q~~ ~t 1'11tre psychique. 

En ~ffet ,_ ~ans 1~ pren:11ere,. en véritable physicien , en 
~ athemauc:en meme, 1I tra,rte _du pouvoir physique de 
1 être h1:1mat~ et démontre 1 action mécanique qu'il est 
sus_cepuble d exercer ~ur des moteurs légers qu' il a cons­
truits pour cela, et qui tourne.nt phis ou moins vite sous 
l'influence de la main présentée à distance. 

Dan~ la s:conde p~rtie, il n'est plus question que du 
pouvoir de l être psychique, c'est-à-dire de l'âme du dou­
~le invisibl~ qui anime le corps psychique ; et cette ques­
tion est traitée avec toute la compétence d'un grand Maître 
de la psychologie. 

Dans cette dernière, M. de Tromelin examine les faits 
spirites et médiumniques, les fantômes les doubles de vi­
van_ts, les images flu idiques et la possibilité d'en fix~r l'em­
preinte sur la plaque photographique. Il considère que la 
For~e bioli~ue, qui n'est autre que celle qui est déjà 
décrite. par différents auteurs sous les qualificatifs dejluide 
ou_ agent- magnétique de force, ecténique ou psychique, 
ag1ssan t dans l'être physique comme dans l'être psychique, 
est une réalité évidente et qu'elle ne tardera pas à constituer 
la base d'un des chapitres les plus importants de l'histoire 
naturelle de l'avenir. Il n'a pourtant _pas la prétention 
d:expliquer tous les phénomènes merveilleux de la médium­
nité, et, avec une modestie qui lui fait grand honneur, il 
souhaite ardemment qu'ils soient bientôt indiscutablement 
démontrés . 

Cette œuvre remarquable, dont 200 exemplaires seule­
ment sont mis e~ librairie, sera bientôt introuvable .. 

• 
• • 

G, DE TROMELIN. - Pour mouToir la matière sans être 
médium. Le Fluide humain, ses Lois, ses Propriétés. Nom­
breux Moteurs que l'on peut construire soi-même et met­
tre en mouvement par son fluide magnétique. Vo_l. d~ 
83 pages, avec I Planche hors texte. Prix : 1 fr• à la Librai-
rie du Magnétisme, 23, rue Sain t .. Merri, Par~s. . 
, Remarquable étude· constituée par la première par~ie de 

1 ouvrage précédent, tirée à part, comme étant spéciale ~ 
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l'étude mécanique ·du fluide humain L'aut .. 
beaucoup d'appareils très faciles à monter sanesur décrit 
d · · • . ' aucun epense, qui tournent sous I action de la main pré e 
d. C' . d f. . . sentée à 1stance. est une etu e par ane qua est le com lé · 
· d. bl , P ment 1n 1spensa e de I ouvrage du docteur Bonnay ê. 
Force psychique, /'Agent magnétique et les Jns:u~ La 
servant à les mesurer. ents 

• 
• • 

L'ABBÉ J uL10. - Grands secrets merveilleux po 
aider à la guérison de toutes les maladies physi~ues _u~ · 
m~rales. Vol: relié ?e 7?4: pages avec 27 figures hors text:. 
Pnx ~ 20 f~. a la L1bra1r1e du A1agnétisme, 23, rue Saint­
Mern, Pans. 

Ce volume est bien intitulé : Merveilleux. Il l'est, en 
effet, comme on peut s'en rendre compte, et a nécessité 
de la part de l'auteur un labeur non moins merveilleux 
car il est impossible de trouver nulle part une collectio~ 
plus complète de prières étonnantes, surtout efficaces au 
dire de tous ceux qui les emploient journellement. è'est 
une véritable trouvaille, un trésor inestimable pour tous 
les croyants sincères en matière de religion. 

• . .. . 
ACHAT DE LIVRES ET DE BIBLIOTHÈQUES 

Pour augmenter ses collections et remplacer les ouvra­
ges gardés par les lecteurs, la Direction de la Bibliothèque· 
du A1agné~isme achète ou échange tous ouvrages traita~t 
de. Magnétisme, Hypnotisme, Spiritisme, Théosophie et 
Sciences dites occultes. - S'adresser à M. Ourville, 23, 
rue Saint-Merri, Paris (4•). 

• • 
On nous signale l'apparition d'une nouvelle Re~e lit­

téraire qui a pour titrer Auréole rédaction et administra­
tio:i, 34, rue Saint-Louis-en-l'Jie, à Paris. Abonnement 
annuel, 9 fr. 

Notre jeune confrère, de tendances très libérales, offre 
l'hospitalité de ses colonnes, sous la responsabilitê de cha-

LIVRES NOUVEAUX 

• 
5 

c~ux qui sont désireux de se faire connait re, 
cun, a to~e soient leurs croyances et les idées qu'ils défen­
quelle~ qus avons constaté avec plaisir que l'A uréole pu­
de_nt.d ~s son premier numéro, les Statuts de la Société 
bite, a . F 
S 

. •te expérimentale de rance. . 
prri . f . 1 è •·1 Nous souhaitons a notre con rere tout e suce s qu 1 

mérite . 

LIVRES NOUVEAUX 

J. G. BouRGEAT. - La Magie, 3e édition. 
CoMTE DE LARMANDIK. - L'Amour Astral : Prix. • 2 fr. 
ALBERT JouNET. - L'Adierese, l'Encharistie de la Liberté. 
JEAN SARYER. - Réflexions sur le seeond foyer de l'orbite 

terrestre: Prix . . . . . . . . . . . . l fr. 
ELY STAR. - Les Mystères du Verbe : Prix. • . 7 fr. 
BrnuoTHÈQUE CHACORNAC, 11, quai Saint-Michel. 

• 
• • 

O. DE BKRORAzo,v. - Mission de la Femme an xxe siècle. 
H. DARAGON, éditeur, 96-98, rue Blanche . 

• 
• • 

Catalogue de Livres manuscrits Diplômes ~elatifs à la 
Franc-Maçonnerie et aux Sociétés secrètes. Envoi franco 
à_la Lib~airie DoRBON Ainé, 53 ter, Quai des Grands-Augus-
tins, Paris. . 

Nous rec9m,nandons la librairie Dorbor:i pour toutes 
le.s recherches de vieux livres Maçonniques ou occultes. 

ERRATA 
Initiation, n• de mars. 

Page 217, note lire : Loria, au lieu de :Lorio . 
. Page 218, ligne 1, lire : Franck au lieu de : Frank. 
Page 222, noter, lire : la Kabbab, au lieu de: le Kabbab. . . 
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Page 2 23, ligne 9! lire: l'~ngle. a~ lieu _de l'ongle. 
_Page ~ 24, note, ltgne 3, lire: d1niens1011s, au lieu 

d t111eiris1on . de: 
Page ·i 24, note, ligne 5 , lire·: partant, au lieu d~. 

IOU t. . par .. 

Page 226, ligne 15, lire : aux l.1ogos, au lieu de . . au 
l .. ogos. 

Page 227. ligne 2, lire : nature et de l'inteusit~ des for­
ces, au lieu de: nature des forces. 

Pag:e 228, ligne 5, lire : plutôt, au lieu de: plus. 

J. B. 

NÉCROLOGIE 
LE DOCTEUR H. BARADUC 

Totlls les amis de la vérité apprendront avec douleur la 
mort du docteur Baraduc qui a tant fait pour l~s idées spi­
ritualistes. Ses recherches sur l'Od sont restées célèbres et, 
dans ces dernières années, ses études photographiques sur 
les effluves humains ont intéressé bien des chercheurs. Mo­
deste dans ses recherches et stoïque dans les douleurs, 
grâce à sa foi chrétienne, ·1e docteur Baraduc est un 
grand e1em pie pour les savants contemporain~. 

PAPUS. 

Le Gérant : E~C,\(fSSE· -
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